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2. OEUVRES ATTRIBUÉES JUSQU'ICI À
MARTINETTI

Le Fribourg artistique ne mentionne ni le nom ni aucune des œuvres certaines
de Martinetti. En revanche, il consacre un article au sculpteur velche qui, en 1765,

travailla à la Halle aux vins et à la collégiale Saint-Nicolas20 (fig. 1

Le Dictionnaire des artistes suisses, sous la signature de Max de Diesbach,

signale l'existence de Dominique Martinetti, sculpteur et doreur, originaire du Val

Maggia, reçu bourgeois de Fribourg en 1771, qui fit les boiseries de la salle du Grand
Conseil (1780), la chaire de l'église de Gruyères 1783) et trois autels pour l'église de

Montbovon (1785)2'.
Le Dictionnaire historique et biographique de la Suisse ne fait que reprendre les

indications fournies par le dictionnaire des artistes suisses22.

Dans La maison bourgeoise en Suisse, XXe volume, Pierre de Zurich ne relève

aucune intervention de notre sculpteur dans l'architecture civile, à Fribourg.
Heribert Reiners, dans son Fribourgpittoresque et artistique, en 1930, fut le

premier à répandre l'idée que Martinetti - identifié hâtivement au «sculpteur velche»
cité dans les comptes du trésorier - est l'auteur du fronton de la Halle aux vins et celui
du portail nord de la cathédrale effectués en 176523. Il renouvelle cette affirmation
dans les Annales fribourgeoises de la même année24 et, en 1943, dans Burgundisch
Alemannische Plastik, produisant cette fois une référence mais, curieusement, celle-
ci renvoie à l'année 178825. Il y a là une confusion de dates et l'interprétation inexacte
d'un texte d'archives, sur lesquelles nous reviendrons.

2" FA 1895/Xl.
21 Brun, Carl: Schweizerisches Kunst-Lexikon, t. 2, p. 331.
22 DHBS, t. 4, p. 680.
22 Reiners, Heribert: Fribourg pittoresque et artistique, Fribourg-Augsbourg 1930, p. 54: «La belle

décoration du portail nord de St-Nicolas fut exécutée en 1765 par Martinetti, appelé dans les documents
«le sculpteur welche» et qui fit dans la même année les sculptures de la « Halle au vin».

24 Reiners, Heribert: Annates fribourgeoises 1930, p. 153: «à partir du milieu du XVIIIe siècle
disparaissent la sculpture libre, les statues; seule la sculpture décorative reste en honneur.
»Nous trouvons du reste parmi ces œuvres quelques travaux excellents. Comme la peinture, la sculpture
nous révèle la présence de plusieurs maîtres étrangers, tel un maître italien qui, en 1765, sculpta la ravissante

décoration du portail nord de St-Nicolas; œuvre aussi excellente par son admirable composition
que par sa forme gracieuse et vaporeuse. Ce maître est cité dans les comptes de l'Etat comme « le sculpteur
welche »et il n'y a que quelques mois qu'un ancien élève de notre Université, M. le Dr Lusser, a découvert
le nom de cet artiste: Martinetti.»

25 Reiners, Heribert: Burgundisch Alemannische Plastik, Strassburg 1943, p. 218: «Bildhauer aus
verschiedensten Gegenden sind im weiteren Verlauf des 18. Jahrhunderts hier tätig. Da ist zunächst
Martinetti, «der welsche Bildhauer», wie er in den Rechnungen heisst, der 1788 die reizvolle Dekoration am
Nordportal der Kathedrale meisselte».
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Marcel Strub, dans Les Monuments d'art et d'histoire de la Suisse26 et dans un
article sur la restauration de Notre-Dame, à la fin du XVIIIe siècle27, enrichit la liste
des sculptures de Martinetti par quelques attributions nouvelles:
à la basilique Notre-Dame:
- les ornements de stuc dorés du plafond 1786)

- la statue de l'Immaculée Conception? 1787)

- les retables des autels latéraux (1788)
à la cathédrale St-Nicolas:
- la réparation du portail des Apôtres (1787)
- la réparation des stalles (1788)
- la sculpture et la dorure du retable de Notre-Dame des Victoires (1789).

La nouvelle Histoire du canton de Fribourg étaye son analyse sur la « gloire » du

portail nord à St-Nicolas, sur le fronton de la Halle aux vins et sur l'Immaculée
Conception de la basilique Notre-Dame. Elle eut, en outre, le mérite d'ouvrir l'une ou
l'autre perspective digne d'intérêt28.

Fribourg, arts et monuments, le guide touristique paru, comme l'ouvrage précédent,

en 1981, mentionne la gloire du portail nord de la cathédrale et la statue de

l'Immaculée Conception2'.
D'après les sources rapportées ci-dessus, les œuvres reconnues comme étant de

Martinetti peuvent se compter sur les doigts de la main. En voici le catalogue:
- le fronton de la Halle aux vins et la gloire du portail de St-Nicolas (1765)
- la boiserie de la salle du Grand Conseil 1780)

- la chaire de l'église de Gruyères (1783)
- trois autels pour l'église de Montbovon 1785)

- la dorure des ornements du plafond, à la basilique Notre-Dame (1786)
- la statue de l'Immaculée Conception (1787; en réalité 1786)

- la sculpture et la dorure des autels latéraux (1788)
- la sculpture et la dorure du retable de N.-D. des Victoires, à St-Nicolas 1789).
Bien maigre bilan C'est peu de chose, avouons-le, pour remplir l'activité du maître

sculpteur pendant quarante ans.
De plus, la chaire de Gruyères a disparu dans un incendie, au siècle passé; les

autels de Montbovon ont été en bonne partie détruits et il reste à prouver que le fronton

de la Halle aux vins et la gloire du portail de St-Nicolas, ainsi que l'Immaculée
Conception de Notre-Dame sont bien l'œuvre de Martinetti.

" MAH, RF FR, t. 1, p. 259; t. 2, pp. 85, 87, 104, 184, 185 et fig. 48, 82, 83, 186 et 187.

" Strub, Marcel •. Nos monuments d'art et d'histoire, XVII/1, 1966, pp. 74 et 75.
11 Histoire du Canton de Fribourg, 1981 ; t. 2, p. 691.
" Schöpfer, Hermann: Fribourg, arts et monuments, 1981, pp. 92 et 101.
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Notons enfin que les sculptures de Montbovon, déposées au Musée cantonal
d'art et d'histoire, à Fribourg, ont été rangées par les historiens d'art et le fichier du
Musée parmi les créations du milieu du XVIIe siècle.

Les investigations méthodiques que nous avons menées aux Archives de l'Etat,
aux Archives de l'Evêché et aux Archives du Chapitre de St-Nicolas, à Fribourg, aux
archives de Montbovon, d'Yverdon, de Vevey, de Morges et de Lausanne, à Berne et

au Tessin, nous ont fourni une ample moisson de connaissances nouvelles sur la vie

de Martinetti, son activité dans le canton de Fribourg et hors de ses frontières. Nous

avons suivi sa trace dans le Pays de Vaud - au pied du Jura et dans les parages du
Léman - sur le territoire bernois voisin de la Singine et jusque dans l'Oberland.

Ce qui nous a frappé, à part la diversité des lieux où s'exerça son talent, c'est la

variété et la qualité de ses œuvres. Martinetti maniait avec autant de bonheur le

ciseau du tailleur de pierre que celui du sculpteur sur bois et il était, en outre, expert
dans le modelage du stuc, la dorure à la feuille, la peinture sur bois, sur pierre et sur
métal.
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